(e bon ermite

& Ermite, votre chapelle
Souvre-t-elle au malheureux ?
Helas ! elle me rappelle

Un tempe cher et douloureux !
Cect moi... de votre colére

Lec éclate cont cuperflus ;

Un autre que vous méclaire :

Mon pére, il ne maime plus !

Cette jeune infortunce

Que voua maudites un jour,
Qui, devant voue prosternée,
O¢a défendre [amour,

Cect moi, faible pénitente

Dang tous mee voeux confondus.



Que votre Ame coit contente :

Mon pére, il ne maime plug !

Ne ditec ,b/us’, 0 mon pére,
Que le ciel va me punir ;

( amour, comme vous cévére,
A daigné le prévenir :

Ce guide ingrat que jadore
Fuit meg pac quil a perdus.
Qui peut me punir encore ?

Mon pére, il ne mnime plue !

(e monde na point dacile
Qui coit doux au repentir :
Hé bien ! rendez-moi facile
Un chemin pour en cortir.

Me faudra-t-il, dane lorage,



[rainer meg jours abattus 7
Je nen ai pac le courage :

Mon pére, il ne maime plus !

De cette croix oa je pleure
Nexilez pas mee aveux,

Et vous caurez tout A (heure,
Ermite, ce que je veux :

Quelguec pleurs, un peu de cendre,
Sur ma tombe répandus...

Ah ! qu'il mect doux dYy deccendre :

Mon pere, il ne maime ,b/u(' I'>»

A peine une faible aurore
Pascait cur lec jeunes fleurs,
Vercait [a cendre et lec pleurs.

Longtemps cet objet trop tendre



Troubla cec congec confus ;
E¢, tricte, il croyait entendre :

& Mon pére, il ne maime plus !>
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